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En attendant plus de transparence

.

CHRISTEL DISCHINGER
Cheffe de projets
Fondation pour le développe-
ment durable
des régions de montagne

I1 fut un temps où faire ses
courses était plus simple:
nombre de repas, de bou-
ches à nourrir, budget à

disposition et la liste était
presque faite! Les temps chan-
gent. «Simple» n'est pas l'ad-
jectif qui me vient à l'esprit
quand je navigue entre les
étals des marchés et super-
marchés.
Que choisir? Le concombre
bio avec son emballage plasti-
que ou le non-bio en vrac? Le
poisson sauvage labellisé? Qui
l'a pêché, dans quelles condi-
tions et que veut dire ce label?
Ces questions, je les partage

avec de nombreux consomma-
teurs, et c'est une bonne nou-
velle. Les tendances montrent
que l'on souhaite acheter plus
éthique, plus sain, en bref du-
rable. Les consommateurs ap-
prennent que ce qu'ils déci-

Les tendances montrent

que l'on souhaite acheter

plus éthique, plus sain,

en bref, durable.
dent de mettre dans leur pa-
nier implique plus ou moins
de micro-plastiques dans les
mers, d'émissions de gaz à ef-
fet de serre, et de sols dégra-
dés par les pesticides ou la dé-
forestation.
Trop souvent, nous ne dispo-
sons pas de l'information dont
nous avons besoin pour faire
le bon choix. Le prix étiqueté
sur les denrées alimentaires
ne reflète pas le coût réel de
leur cycle de vie, du champ à
l'assiette, jusqu'au compost.
Ce coût caché est répercuté
ailleurs, dans un environne-
ment dégradé et dans des pro-
blèmes sociaux et de santé pu-
blique.
Il est bon de savoir qu'il existe
des guides qui permettent de
faciliter ces choix, notam-
ment pour naviguer dans la
jungle des labels (plus de 450
ont été recensés*). Et puis, face

à cette complexité, il y a une
solution simple, bonne pour
la planète et notre santé: man-
ger surtout des produits d'ori-
gine végétale et réduire la con-
sommation de la viande et au-
tres produits d'origine ani-
male issus de l'agriculture
intensive. Les recherches
scientifiques et les rapports
d'experts** se succèdent pour
inciter à cette alimentation
«sans regret».
Enfin, le consommateur ne
peut pas être tenu seul respon-
sable de la durabilité du sys-
tème alimentaire. Nos déci-
sions sont contraintes par le
contexte. Ce n'est pas un cons-
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tat d'impuissance, au con-
traire. Essayons d'influencer
ce contexte, par nos choix de
consommation, mais pas seu-
lement. Exigeons en premier
lieu plus de transparence, no-
tamment des transformateurs
et fournisseurs, et l'appui de
nos collectivités pour y parve-
nir.
*wwf.ch/fr/vie-durable/guide-
labels-alimentaires
*Rapport spécial du Groupe
d'experts intergouvernemental
sur l'évolution du climat (GIEC)
«Climate change and land»
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